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Un été chaud sur les frontières .. .. . armeno-azer1es 

L'escalade sans précédent de l'été passé sur les frontières arméno­
azerbaïdjanaises et sur la ligne de contact avec l'Artsakh a suscité 
beaucoup d'émoi dans les milieux arméniens du monde entier et a mis 
en évidence les dangers sérieux menaçant la sécurité voire même 
l'existence des Républiques d'Arménie et d'Artsakh. Cette escalade a 
entraîné des pertes humaines regrettables parmi les civiles et les 
militaires arméniens, conséquence douloureuse d'un conflit dont le 
règlement ne semble pas être imminent. 

Les violations du cessez-le-feu ont toujours eu lieu sur les lignes de front 
mais cet été les tirs ont été particulièrement intenses sur un nombre de 
villages de la province de Tavush en Arménie, notamment à Aygebar, 
Barekamavan, Movses, Nerkin Karmiraghbyur et Chinari. Le 26 juillet, la 
délégation du Comité international de la Croix rouge (CICR), qui se 
trouvait à Chinari à la demande du maire de ce village afin de soutenir 
les agriculteurs arméniens pendant la saison des récoltes d'été, a dü 
suspendre sa mission en raison des tirs qu'ont essuyés ses 
représentants en provenance des positions azerbaïdjanaises. 

Le mois de juillet et le début aoOt ont été marqués également par le 
nombre important de tentatives d'incursion azerbaïdjanaise sur les 
territoires d'Artsakh et d'Arménie. Selon un communiqué du Ministère de 
la défense d'Artsakh, les forces arméniennes ont répliqué à plusieurs ~ ~ ~ 
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Un été chaud sur les frontières 
arméno-azêrles 

~~~reprises et mis en déroute l'ennemi, qui a dû se 
replier et abandonner un important stock d'armes et 
de matériel militaire. Lors de ces opérations, 5 
soldats arméniens ont été tués et 7 autres blessés. 

Début juillet, un commando de saboteurs azéris s'est 
infiltré dans la région de Karvadjar sous contrôle des 
forces arméniennes, où il a kidnappé un adolescent 
de 17 ans. Celui-ci a été retrouvé sauvagement 
assassiné. Lors de la contre-offensive, un officier 
arménien a été tué, une villageoise blessée et l'un 
des saboteurs azéris mortellement blessé tandis que 
les deux autres ont été capturés. 

Le bilan des pertes du côté arménien s'est alourdi par 
la mort en captivité le 8 août de Karen Petrossian, un 
habitant du village de Chinari âgé de 31 ans, qui 
s'était égaré la veille sur la ligne de front et fait 
prisonnier par les forces azéries. Il avait été présenté 
devant les médias comme un membre d'un 
commando arménien, habillé de force en tenue 
militaire par ses tortionnaires. Les autorités azéries 
ont annoncé sa mort suite à une «insuffisance 
cardiaque». 

Grâce au travail remarquable de certains médias 
arméniens tels que Civilnet et Hedq, les villages 
frontaliers et la dure réalité à laquelle sont confrontés 
leurs habitants ont été portés sur le devant de la 
scène. Le Ministre de la défense, accompagné du 
président de l'Assemblée nationale et des députés 
représentant les différents partis politiques, a visité 
ces localités stratégiques pour constater les dégâts et 
les besoins des habitants. Un projet de loi pour 
accorder certains privilèges et des rabais sur les 
services publics aux communautés touchées est en 
cours d'examen devant le parlement. 

Les experts et analystes politiques ont avancé des 
thèses différentes concernant les motivations et les 
intérêts des parties et des forces régionales dans le 
regain de tension sur la ligne de contact mais ils ont 
été unanimes sur la compétence et l'efficacité dont 
les soldats arméniens ont fait preuve au cours de ces 
combats meurtriers contre les forces azerbaïdja­
naises. Dans un merveilleux élan de solidarité avec 
l'armée arménienne, des groupes de vétérans de 
guerre du Karabagh et de volontaires se sont rendus 
spontanément sur les fronts pour soutenir les jeunes 
soldats qui défendent les frontières. Par ailleurs, le 5 
août, dans une déclaration conjointe rare, les six 
partis représentés à l'Assemblée nationale, y compris 
les partis d'opposition, ont exprimé leur soutien à 
l'armée arménienne, en louant ses actions contre les 
forces azerbaïdjanaises. Ils ont mis en garde les 
autorités azerbaïdjanaises contre la poursuite 
«d'actions destructrices». Les groupes parlemen­
taires ont appelé les pays coprésidents du Groupe de 
Minsk à prendre des mesures effectives pour le 
retrait des tireurs d'élite de la ligne de contact, la 
mise en place d'un mécanisme d'enquête sur les 
incidents frontaliers et l'arrêt des déclarations incitant 
à la haine raciale. 

Réverbères de la mémoire : 
la balle est clans le camp du 

Conseil d'Etat 
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En mars dernier, le groupe de travail sur Les 
Réverbères de la mémoire organisait une séance 
d'information pour la Communauté au Centre 
arménien. L'affluence nous a surpris en bien 
puisqu'on a compté environ une cinquantaine de 
participants, même en l'absence de nouvelles très 
renversantes. 

En résumé, depuis six mois, la situation n'a pas 
réellement changé : suite au dépôt de l'autorisation 
de construire auprès du Canton en janvier, tous les 
services, y compris la Commission des Monuments, 
de la Nature et des Sites, ont donné leur accord en 
avril. Le Conseil d'Etat a voulu se saisir du dossier et, 
à notre connaissance, n'en a parlé qu'au cours du 
mois de juin. Durant toute cette période, le groupe de 
travail a multiplié les contacts informels avec 
plusieurs membres du Conseil d'Etat, pour les 
sensibiliser sur le dossier, pour évaluer le rapport de 
force et pour peser dans la décision. Le résultat a été 
une lettre du Conseil d'Etat donnant son accord de 
principe au projet, tout en demandant un changement 
du lieu (Parc de l'Ariana) au nom de la « neutralité de 
la Genève internationale ». A cette lettre, nous avons 
répondu que cet argument était irrecevable, et la Ville 
a répondu qu'il n'était pas concevable de changer 
d'emplacement. 

A l'heure où cet article s'écrit aucune décision n'est 
encore tombée. Le Conseil d'Etat peine 
apparemment à renvoyer la balle. Nous restons au 
filet, avec la Ville. Nous considérons qu'aucun 
argument raisonnable n'empêche le Conseil d'Etat 
d'autoriser la construction de l'œuvre de Mélik 
Ohanian. L'interprétation que nous faisons de cette 
situation nous porte à croire que les pressions 
diplomatiques (Ankara via Berne) continuent de se 
faire sentir. Mais nous attendons sereinement, bien 
qu'avec une impatience grandissante, la décision du 
Conseil d'Etat. 

Stefan Kristensen, le 26 août 2014 

Ainsi, cette dernière flambée de violence a servi à 
rassembler autour de l'armée arménienne les milieux 
politiques dirigeants et d'opposition ainsi que les 
médias et la société civile en dépit des problèmes 
socio-économiques et politiques importants existant 
en Arménie. Cela témoigne d'une maturité et d'une 
prise de conscience sérieuse de la part de la 
population vis-à-vis du danger et des conséquences 
dévastatrices d'une nouvelle guerre. Il est maintenant 
important que l'excellent moral des troupes 
arméniennes et la solidarité de la population soient 
consolidés par des mesures concrètes du 
gouvernement armernen visant notamment à 
repeupler et à renforcer les villages au long de la 
ligne du front et améliorer les conditions de vie de 
leurs habitants, les gardiens de nos frontières. 
L'heure est aussi à la vigilance citoyenne jusqu'à la 
conclusion d'un accord de paix global, juste et 
durable avec l'Azerbaïdjan. 

M.S. 
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uand l'Arménie accue.We un civiliste suisse 

Rencontre avec Fabien Kriihenbühl, archéologue 
et historien de l'art, qui a passé neuf mois en 
Arménie entre 2011 et 2013 au sein de KASA 
comme civiliste suisse. Il a ensuite consacré huit 
autres mois à la rédaction d'un magnifique 
ouvrage intitulé Pierres sacrées d'Arménie, 
introduction au patrimoine architectural arménien 
en collaboration avec Patrick Donabédian 

Comment vous est venue l'idée de choisir 
1' Arménie pour effectuer votre service civil ? 
J'avais envie d'effectuer mon service civil à 
l'étranger. De plus, je souhaitais que ma formation 
d'archéologue et d'historien de l'art puisse être mise 
au service de projets de développement. Ayant 
entendu dire que l'association KASA prenait des 
civilistes en Arménie, j'ai tout de suite été intéressé. 
Avant d'y aller, j'avais déjà une petite idée de la 
richesse du patrimoine culturel de cette région du 
monde. 

Quels étaient les lieux de votre affectation? 
Gumri et Erevan. 

Quel a été votre travall durant vos affectations? 
Mes affectations ont toujours été divisées en deux 
grandes parties. 
Au cours de la première, je participais à une fouille 
archéologique dans la région du Chirak sur le site de 
l'église paléochrétienne de Ereruyk. 
Durant la seconde, je travaillais pour KASA sur des 
projets liés au développement d'un tourisme culturel 
en Arménie. 

Vous avez eu la chance de participer à la mission 
archéologique franco-arménienne de Ereruyk 
dirigée par Patrick Donabédlan. 
Oui cela a été une réelle chance pour moi. Une 
expérience très enrichissante tant du point de vue 
scientifique qu'humain. L'équipe était dirigée par 
l'historien de l'art Patrick Donabédian et le directeur 
du musée régional du Chirak, Hamzasp Khachatryan. 

1 •l'i J =J'ZÊ1 
INDUSTRIE DE PIERRES SCIENTIFIQUES 

HRAND DJEVAHIRDJIAN S.A. 
CH - 1870 MONTHEY 

VALAIS-SUISSE 

(Photo Azad Magazine) 

Elle comptait notamment un anthropologue, un 
géomorphologue et un topographe, ainsi que des 
étudiants en archéologie, parmi lesquels Arménouhi 
Magarditchian, suissesse d'origine arménienne de 
Genève. Les recherches entreprises sur ce site 
visent à mieux comprendre les imposants restes de 
la basilique d'Ereruyk (fin Ve-début VIe s. apr. J.-C.) et 
les vestiges environnants liés à cette église, 
notamment la zone funéraire avec ses nombreuses 
sépultures. 

Quel a été votre rôle durant les différentes 
campagnes de cette mission ? 
En 2011, j'ai surtout fait un travail de fouilleur. En 
2012, par contre, le responsable d'opération français, 
Damien Martinez, ayant eu un empêchement de 
dernière minute, je l'ai remplacé tant sur le terrain 
que dans la phase rédactionnelle pour le rapport 
scientifique. En 2013 et 2014, j'ai été responsable de 
secteur. 

Et l'autre volet de votre mission ? 
il a notamment consisté à élaborer une brochure 
touristico-cultureile sur la région du Chirak en 
collaboration avec un autre civiliste suisse, 
photographe, Yann André, et des membres de 
KASA-Gumri. Ce petit ouvrage présente une 
introduction à la géographie, à l'histoire et aux 
monuments de cette région d'Arménie trop souvent 
délaissée par les guides et les touristes. Des visites 
de sites et quelques randonnées y sont proposées. 

A partir de là vous avez songé à rédiger un 
ouvrage plus important 
En quelque sorte oui. On peut dire que la brochure 
sur le Chirak m'a fait mettre un pied dans le monde 
de la création de livres (rédaction, graphisme, mise 
en page, il.lustration, imprimerie, etc.). Mais c'est 
surtout au fil des discussions avec des guides 
arméniens, des membres de KASA, des touristes et 
des historiens de l'art, en particulier Patrick ~ ~ ~ 
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Quand l'Arménie accueille un civiliste suisse 

);> );> );;- Donabédian, que cette idée a germé dans mon 
esprit. A la base, il devait s'agir d'un petit document 
sur l'architecture chrétienne d'Arménie, une sorte de 
glossaire, destiné à servir de support pour la 
formation de guides que KASA propose. Puis, de fil 
en aiguille, cet ouvrage s'est mué en un véritable 
petit livre à destination de toute personne désireuse 
d'approfondir ses connaissances sur le sujet. Cette 
transformation est surtout due au soutien des 
membres de KASA et en particulier de Monique 
Bondolfi, la présidente de cette organisation. 

Il existe déjà de nombreuses publications sur 
l'architecture arménienne. Qu'est-ce que votre 
ouvrage peut apporter de plus que les 
publications préexistantes ? 
Il est vrai que l'architecture chrétienne d'Arménie est 
un sujet passionnant qui a déjà engendré la parution, 
dans diverses langues, d'un grand nombre de livres 
tant généraux que spécialisés. Ces ouvrages sont le 
plus souvent de beaux grands livres de salon ou des 
monographies et des articles sur des thématiques 
spécifiques. Je dirais que l'ouvrage que j'ai réalisé 
avec Patrick Donabédian n'a pas la prétention 
d'apporter du nouveau d'un point de vue scientifique. 
Il s'agissait surtout de rassembler les principales 
informations et d'en faire une synthèse critique, bien 
illustrée, accessible à toutes les personnes 
intéressées - une accessibilité intellectuelle, mais 
aussi financière (beaucoup de livres occidentaux sur 
le sujet sont difficilement consultables en Arménie et 
leur prix est souvent prohibitif pour un porte-monnaie 
arménien moyen). De plus, j'ai essayé de concevoir 
ce petit livre de manière à ce qu'il soit un outil 
pratique, tant pour les touristes dans leurs 
découvertes des monuments arméniens que pour les 
guides dans leur travail. Le premier pas réalisé dans 
cette direction a été le choix d'un format A5 et d'un 
nombre limité de pages. Le second se traduit par la 
structure de l'ouvrage. La première partie est 
introductive. On y trouve des informations sur la 
géographie et l'histoire du plateau arménien, ainsi 
que deux pages consacrées à l'Eglise arménienne. 
Le corps de l'ouvrage présente les monuments 
chrétiens arméniens, à travers leurs plans et leurs 
élévations. Suit une petite partie, sur les monuments 
mineurs : stèles, croix, khatchkars, etc. Enfin, les 
dernières pages comportent notamment un glossaire­
index, une bibliographie et des cartes de localisation. 

Quel a été le processus de création de ce petit 
livre? 
Après avoir eu l'idée de réaliser un tel ouvrage, j'en ai 
parlé à Patrick Donabédian qui m'a directement 
proposé sa collaboration. Fort de ce soutien 
intellectuel - véritable filet scientifique pour le non­
spécialiste que j'étais -, j'ai commencé mes 
recherches et mes lectures sur la question, tout en 
réfléchissant à une charte graphique qui ait un sens. 
Ce travail a été initié au cours de mon dernier mois 
de service civil. Mon obligation de servir terminée, 
nous avons lancé une souscription avec KASA afin 
de récolter un peu d'argent pour me permettre de 
continuer ce travail (défraiement des voyages, des 
assurances suisses, nourriture, etc.). C'est notam-

ment grâce à la générosité de KASA, de mes parents 
et des souscripteurs que le livre a pu être imprimé 
dans un délai relativement bref au vu du travail qu'il y 
avait à abattre. 

Maintenant qu'il existe, quel est l'avenir de ce 
petit livre ? 
Cela , seul l'avenir nous le dira. D'un point de vue de 
la diffusion en Arménie, nous sommes en train 
d'œuvrer avec KASA pour qu'il soit présent dans le 
plus d'endroits possibles (musées, sites, librairies, 
agences dé voyage). Pour ce qui est de la diffusion 
en Suisse et Europe, nous nous attaquerons à cette 
question à partir de septembre. Ce serait bien que 
cet ouvrage puisse avoir une certaine visibilité hors 
du monde arménien et peut-être ainsi donner envie à 
des personnes d'entreprendre un voyage en 
Arménie. 
Nous envisageons également une traduction en 
anglais et probablement en arménien . Toutefois, il 
nous faut encore trouver des fonds pour ces projets 
et aussi des traducteurs compétents et motivés. 

Et votre avenir à vous ? 
Mon expérience en Arménie a été très enrichissante. 
J'ai beaucoup appris de choses, notamment avec ce 
projet de livre. Mon avenir est loin d'être tout tracé : à 
l'heure actuelle les opportunités professionnelles en 
archéologie et en histoire de l'art sont peu 
nombreuses en Suisse et en Europe. 
J'ai néanmoins plusieurs projets en tête, en 
particulier l'organisation de voyages culturels à 
l'étranger et des journées de visites patrimoniales en 
Suisse, ainsi que la rédaction de documents 
similaires à celui réalisé pour l'Arménie pour d'autres 
périodes et régions du monde. Il reste à voir si ces 
projets intéressent suffisamment de monde pour que 
je puisse en vivre ... 

Et votre lien avec 1' Arménie ? 
Moi qui n'avais aucun lien particulier avec ce pays 
avant d'y venir, je dois dire que maintenant ce n'est 
plus le cas. Je vais y rester attaché et certainement y 
retourner! 

(Propos recueillis par Monique Bonda/fi) 

Informations pratiques 

Fabien Krahenbühl et Patrick Donabédian 
Pierres sacrées d'Arménie. Introduction au 

patrimoine architectural arménien 
Erevan, 2014, 82 p., format A5. 

Prix d'un exemplaire : 20 frs 
Pour 20 exemplaires ou plus: 12 frs 

Si vous souhaitez acquérir cet ouvrage, 
vous pouvez contacter : 

Monique Bondolfi 
ch. de la Rosière 7, 1012 Lausanne; 

tél. 021 728 50 78 - monique.bondolfi@kasa.am 
ou 

Fabien Krahenbühl 
rte de Ferreyres 13, 1315 La Sarraz ; 

tel. 079 297 85 44 - fabien .krahenbuhl@gmail.com 
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Les Yézidis et les Arméniens 

Au début du mois d'août, le 
monde a découvert avec 
horreur la catastrophe qui 
s'est abattue sur les Yézidis 
de la région de Sindjar au 
nord-ouest de Mossoul suite à 
!'avancé fulgurante des 
djihadistes de l'Etat islamique 
(El) en Irak. Les Arméniens 
ont été particulièrement 
choqués par les images des 
réfugiés yézidis dans les 
montagnes, confrontés à la 
famine et à la déshydratation, 
qui leur ont rappelé les 
souffrances des victimes du génocide perpétré contre 
leur peuple il y a 1 OO ans. C'est pour manifester leur 
solidarité avec cette minorité sérieusement menacée 
d'extermination par l'EI que l'Union arménienne de 
Suisse a appelé les membres de la communauté 
arménienne à participer à la manifestation du 15 août 
organisée à la Place des Nations à Genève par 
quelques associations kurdes et de défense des droits 
de l'homme. 

Répondant aux appels lancés par des militants civiques 
arméniens, les médias et les dirigeants de la 
communauté yézidie en Arménie, dont le nombre est 
estimé à quelques 35'000 personnes, le gouvernement 
arménien a alloué une aide humanitaire de 1 OO 000 $ 
aux Yézidis d'Irak. Cette aide sera distribuée par le 
HCR, l'agence des réfugiés des Nations-Unis. Le 
ministère des Affaires étrangères et les missions 
diplomatiques arméniennes à l'étranger ont été chargés 
par le président Serge Sargsyan de redoubler d'efforts 
pour évoquer les massacres et les déportations des 
Yézidis de manière adéquate sur la scène 
internationale. D'autre part, le porte-parole du président 
d'Artsakh Bako Sahakian a exprimé le 19 août la 
volonté d'accorder l'asile aux Yézidis forcés de fuir le 
nord de l'Irak. 

En Arménie, les Yézidis, qui parlent le dialecte 
kourmandji de la langue kurde, vivent principalement 
dans les régions d'Armavir et d'Aragatsotn. Ils sont 
également présents à Etchmiadzine et à Ashtarak. 
Leurs aïeux, venant de l'Empire ottoman, se sont établis 
en Transcaucasie à partir du XVIIIe siècle, notamment 
pendant et après la guerre de Crimée (1853-1856) et la 
guerre russo-turque de 1877-1878. Cependant, la 
majorité des Yézidis modernes a traversé le fleuve 
Araxe au début du XXe siècle fuyant les massacres et 
les persécutions religieuses dans l'Empire ottoman. 

En 1918, le héro et chef militaire yézidi Jahangir Agha a 
combattu avec ses hommes aux côtés du général 
Andranik lors de la bataille de Sardarapat et de Bash 
Aparan. Son nom est mentionné sur le mémorial 
commémorant la bataille dans la ville d'Aparan. En 
2004, un monument a été érigé à la mémoire de 
Jahangir Agha au parc Nansen à Erevan et en 2013, un 
auditorium a été nommé en son honneur à l'Institut 
militaire V. Sargsyan. Par ailleurs, durant la guerre du 
Karabagh (1991-1994 ), de nombreux Yézidis ont 
combattu aux côtés des volontaires arméniens. 

Une autre figure yézidie 
moins connue dans les 
milieux arméniens est le 
Cheikh Hammo Chera de 
Sindjar, qui a sauvé 
beaucoup d'Arméniens 
pendant le génocide de 
1915. Dans son article 
"L'impossible sauvetage 
des Arméniens de Mardin" 
dans La Résistance aux 
génocides. De la pluralité 
des actes de sauvetage; 
dir. Jacques Sémelin, 
Claire Andrieu, Sarah 

Gensburger (Les presses de Sciences Po, 2008), Yves 
Thernon fait le récit des actes courageux de ce Juste du 
génocide de 1915: 

"Cultivateurs et éleveurs, les yézidis du Sindjar sont 
organisés en une cinquantaine de tribus, toutes de 
langue kurde, réparties selon une hiérarchie précise; A 
leur tête, le cheikh Hammo Chera, Je maître du Sindjar, 
est l'artisan du sauvetage de plusieurs milliers de 
chrétiens, en majorité des arméniens. Sans tenir compte 
des risques qu'il prend, il les installe et les nourrit. Dès 
août 1914, des déserteurs chrétiens se réfugient au 
Sindjar pour fuir la conscription[ ... ). Le flot des réfugiés 
qui parviennent à gagner le Sindjar ne s'interrompt pas. 
Dès juillet 1915, les réseaux d'évasion vers le Sindjar 
s'organisent à partir de Nisibe et de Ras ul-Aïn. {. .. ) 

Hammo Chera réserve à ces réfugiés des maisons et 
des tentes, il leur fournit du travail et les nourrit. Il leur 
donne un emplacement en face de son village où ils 
construisent des cabanes, puis des maisons de brique. 
Ils ont même un lieu de prières. Dès l'été, ils travaillent 
dans les vergers et les vignes. Certains envoient des 
lettres à Mardin pour que les chrétiens restés là leur 
fassent parvenir des aiguilles, du sucre et de l 'argent 
qu'ils vont alors échanger d'un village à l'autre contre de 
l'orge et des lentilles. Lorsque, en octobre 1915, éclate 
une épidémie de typhus, plusieurs cheikhs, dont celui 
de Marussa, contraignent les réfugiés à quitter Jeurs 
maisons. Hammo Chera propose d'isoler une partie du 
village et d'y regrouper les malades jusqu'à ce qu'ils 
guérissent. {. .. ) En mars 1918, un corps d 'armée 
ottomane tente de détruire ce réduit rebelle. Le 
commandant exige que Hammo Chera lui remette ses 
armes et les chrétiens qu'il protège. Celui-ci convoque 
les cheikhs de la montagne, leur transmet l 'ordre du 
commandant et leur [Jrapose de re fuser. /.'assemblée 
est partagée. Hammo Chera exige une décîsion 
unanime. Les cheikhs se retirent pour délibérer. Chera 
n'attend pas et, avec un petit groupe d'hommes, 
massacre un groupe de soldats ottomans. L'armée 
envahit alors la montagne et, en dépit des embuscades 
tendues par les yézidis, les soldats ottomans 
parviennent au village de Chera qu'ils pillent et 
incendient. Les chrétiens sont déjà partis et se sont 
réfugiés dans les sommets de la montagne ou ont 
gagné Je Sud. Dès que Je gros de l'armée s'est retiré, les 
Yézidis harcèlent les soldats maintenus sur place et les 
désarment. Les turcs abandonnent alors Je Sindjar. Les 
chrétiens regagnent les villages où ils demeurent 
jusqu 'à la fin de la guerre. {. .. ]". 
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L'Arménie en tant que foyer national 

Pendant six cents ans, à quelques exceptions près, 
l'identité arménienne a été fondée sur la culture et 
l'histoire. Cela a été une question de langue, de 
religion ou de gloires passées - mais jamais d'un 
Etat-nation commun. Aujourd'hui il existe un nouveau 
paradigme qui place le centre de cette identité 
fermement sur une patrie existante à savoir, les 
Républiques d'Arménie et d'Artsakh, considérées 
conjointement comme Arménie. Précédemment sans 
patrie, la nation arménienne en a une actuellement et 
c'est là où une nouvelle identité, liée à l'avenir du 
pays, prend désormais forme. 

Quelle est notre patrie? 

Une patrie peut être une notion abstraite comme elle 
a été pour beaucoup d'Arméniens pendant des 
siècles, ou une notion localisée, calquée sur une 
géographie bien précise, comme elle a été pour 
beaucoup d'autres. Etant donné qu'il n'y avait aucun 
pays que les Arméniens pouvaient considérer comme 
étant entièrement le leur, plusieurs idées ont été 
développées sur à quoi ressemblerait un tel pays, 
toutes éloignées de la réalité actuelle. 

Pour un peuple avec un pays associé à son nom, une 
patrie constitue une base pour sa sécurité et sa 
prospérité. C'est un endroit qui sert de noyau à la 
nation, et en définit la langue, la culture, l'éducation, 
les aspirations communes, l'histoire et finalement la 
politique. Dans cette réalité, la patrie est la manière 
de définir l'identité. L'Arménie de nos jours a vocation 
à devenir ce noyau si nous réussissons en tant que 
nation. Elle pourrait aussi s'effondrer et être absorbée 
dans l'un des empires émergents du monde si nous 
continuons à poursuivre des buts étroits au niveau 
individuel ou liés à des groupes ou classes, ou voire 
même, de manière plus irresponsable, rechercher 
une patrie de rêve au lieu de nous occuper de celle 
qui existe. 

Il est néanmoins important de noter qu'en acceptant 
la réalité d'une Arménie contemporaine en tant que 
patrie des Arméniens l'on ne sous-estime pas la 
profondeur de l'identité arménienne émanant des 
territoires historiques qui ne font pas partie de la 
patrie actuelle telles que l'Arménie occidentale, la 
Cilicie ou le Nakhijevan. Inversement, c'est à travers 
l'Arménie actuelle, la patrie que nous avons 
aujourd'hui, que les aspirations légitimes relatives 
aux territoires historiques arméniens pourraient être 
poursuivies. 

L'avenir de la diaspora 

Malgré le fait que la diaspora arménienne existe 
depuis des millénaires, l'origine de la majorité des 
communautés actuelles pourrait remonter au 
génocide des Arméniens. Même si les communautés 
arméniennes du Moyen-Orient n'ont pas été 
constituées suite au génocide, leurs nombres ont 
monté en flèche après l'extermination massive des 
Arméniens dans une grande partie de leur patrie 
historique. 

Beaucoup d'efforts ont été déployés depuis pour 
protéger l'identité menacée par les massacres, les 

expulsions et l'assimilation. Ces efforts, quoique 
louables, devraient être perçus dans un contexte plus 
large. Aucune communauté arménienne, malgré ses 
efforts les plus vaillants, n'a été capable de résister 
entièrement à l'adoption de la culture et de la tradition 
locales. De même, leur influence sur la culture 
arménienne a rendu difficile la prétention selon 
laquelle la culture arménienne a été vraiment 
soigneusement préservée. 

Le plus important est peut-être le fait qu'aucun pays 
dans lequel les Arméniens vivent ne peut être 
considéré comme une patrie. Au mieux, les 
Arméniens y sont des invités bienvenus. Au pire, ils 
sont perçus avec suspicion. L'exemple récent des 
anciennes communautés bien établies du Moyen­
Orient devrait nous servir d'avertissement brutal. 
Après des décennies de prospérité, de paix et de 
contribution économique massive à leur pays 
d'accueil, presque toutes les communautés 
arméniennes du Moyen-Orient ont été déracinées ou 
sont devenues l'ombre de ce qu'elles étaient 
autrefois. 

Même si les menaces qui planent sur les Arméniens 
en Occident ne sont pas toujours les mêmes qu'au 
Moyen-Orient, elles existent tout de même, la plus 
importante étant la menace d'assimilation à laquelle 
aucun groupe ethnique n'a pu échapper. En effet, 
l'avenir est clairement prévisible dans les 
communautés les plus anciennes de la diaspora 
occidentale où les quartiers arméniens du début du 
XXe siècle ne sont plus qu'un souvenir. 

Le fait est que l'Arménie est le seul endroit où les 
Arméniens sont les vrais maîtres de leur propre 
destin. Avec un Etat arménien indépendant, le peuple 
arménien a la possibilité de vivre ses rêves de 
prospérité, de paix et de stabilité dans un endroit qui 
lui appartient. Cependant, pour atteindre cet objectif, 
il serait nécessaire de repenser de fond en comble la 
formule entre la patrie et la diaspora. La diaspora ne 
peut plus être un spectateur vis-à-vis de l'Arménie 
ou, au mieux, un soutien financier passif. Elle devrait 
s'approprier la patrie si elle veut préserver son ~ ~ ~ 



L'Arménie en tant que 
foyer national 

? ? Y identité et voir la renaissance d'une nation 
arménienne forte. L'expérience du rapatriement des 
Juifs du monde entier et leur appropriation de l'Etat 
d'Israël naissant, est un excellent exemple mais 
également un rappel brutal à la diaspora arménienne 
que l'avenir brillant de la nation viendrait à travers le 
dévouement envers la patrie et la persévérance sur 
place plutôt que par la critique bienveillante, 
combinée avec la poursuite des intérêts personnels 
ailleurs. 

Quelles sont les perspectives d'avenir? 

Premièrement, une nouvelle identité se développerait 
- une identité centrée sur l'Arménie. Contrairement 
aux identifiants qui étaient précédemment basés 
exclusivement sur les histoires familiales et 
communautaires locales, les dialectes ou les loyautés 
impériales, le nouveau paradigme serait celui dans 
lequel, les Arméniens percevraient l'Arménie comme 
leur patrie, presque indépendamment de leur lieu de 
résidence. 

Dans le passé les Arméniens étaient repartis 
inégalement en trois groupes: les assimilés, les 
dévoués sur le plan culturel et les nationalistes. Le 
groupe des dévoués sur le plan culturel a 
historiquement dominé la diaspora et a élaboré sa 
prémisse principale sur la préservation de l'identité 
arménienne nonobstant l'existence ou non d'un Etat­
nation unificateur dans la mesure où cette prémisse a 
apparemment fonctionné en tant qu'un concept viable 
durant plusieurs siècles. Bien que le troisième groupe 
ait aussi eu ses adhérents, en raison de l'absence 
d'un Etat-nation, son nombre était bien plus réduit 
que celui des autres. De surcroît, leur nationalisme 
était basé sur des concepts abstraits et une fois 
confronté à la dure réalité géopolitique, a conduit à 
des conséquences tragiques. 

Actuellement, ce dernier groupe, renforcé par un 
Etat-nation, formerait l'avant-garde d'une nouvelle 
réalité dans laquelle l'identité est déterminée par le 
dévouement et la responsabilité envers le vrai pays 
et l'avenir de celui-ci. En s'organisant en institutions 
et réseaux, le groupe des nouveaux nationalistes se 
concentrerait sur la construction d'un nouvel Etat­
nation moderne dont le noyau serait l'Arménie et les 
communautés de la diaspora ses avant-postes bien 
intégrés. Ensemble, ils constitueraient un 
écosystème polyvalent et dynamique capable 
d'apprendre, de mobiliser et de déployer des 
ressources rapidement dans les endroits qui en ont le 
plus besoin ou qui présentent la meilleure 
opportunité, pour sauver ceux qui sont en danger et 
défendre conjointement le foyer national des 
menaces les plus imminentes. 

Deuxièmement, l'Etat arménien prendrait forme en 
tant que représentant des Arméniens de l'Arménie et 
de l'étranger. Cette charge était assumée dans le 
passé par les organisations et les individus mais à 
présent et à l'avenir, les objectifs nationaux seraient 
élevés à un rang supérieur car un Etat-nation les 
appuie. Et si l'Arménie actuelle, encore faible sur le 

Edvard Sayadyan vainqueur 
du Tournoi général du 
Festival international 

d'échecs de Bienne 

a== 

Edvard Sayadyan, un armernen de 19 ans, a 
remporté le Tournoi général du 47ème Festival 
international d'échecs qui s'est tenu à Bienne du 12 
au 25 juillet 2014. Il a dominé la compétition avec 8 
points sur 9 en devançant le Schwytzois de 12 ans 
Fabian Baenziger (2ème) et la Bernoise Lena 
Georgescu de 15 ans (3ème). 

plan institutionnel et organisée de manière 
insuffisante, a été capable de défendre Artsakh avec 
succès et absorber des milliers de réfugiés du 
Moyen-Orient, pensez à l'Arménie dans 20 ans, 
disposant d'une économie, d'une force militaire et 
diplomatique plus fortes au service de la nation. 

Enfin, l'Arménie unifierait et renforcerait la nation 
arménienne. Elle serait le point de convergence pour 
les Arméniens et servirait ainsi de paratonnerre vers 
lequel serait attirée l'énergie de la nation arménienne 
et à partir duquel elle émanerait. Le renforcement de 
l'Arménie en tant qu'Etat-nation renforcerait 
inéluctablement la nation dans son ensemble. Cela 
entraînerait avant tout la transformation de l'Arménie 
d'une économie émergente et d'une société 
paternaliste, en une société hautement développée et 
véritablement libérée. Nous assistons à ce processus 
en cours et chaque année qui passe apporte de 
nouveaux accomplissements sur la voie de 
transformation, surtout dans le contexte de plusieurs 
pays avoisinants touchés par des troubles sociaux ou 
de stagnation prolongée. 

Qu'il s'agisse de la création d'une patrie prospère et 
sure ou de la préservation de la culture et de la 
langue arméniennes, ou alors de !'attente légitime 
que les terres arméniennes historiques recouvreront 
leur identité et population arméniennes, notre pays 
nous offre aujourd'hui la seule vraie possibilité pour 
les atteindre tous finalement. L'Arménie n'est pas 
seulement le meilleur endroit pour construire l'avenir 
de la nation arménienne, mais elle est le seul endroit. 
Le paradigme a changé et il appartient à chacun de 
nous de rattraper la nouvelle réalité. 

Repat Armenia Foundation 

(Traduit de l'anglais par Artzakank) 
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HOUSO AYGI de YWCF 
centre de formation sociale pour jeunes filles au cœur d'Erevan 

Interview avec Claudine Bagdjian, présidente de YWCF 

Houso Aygi (Jardin de l'espoir) est un centre 
d'accueil , d'hébergement et d'éducation pour jeunes 
filles situé dans le quartier de Malatya d'Erevan. En 
réaction à un rapport très alarmant sur la prostitution 
des jeunes femmes vulnérables à destination des 
pays du Golfe, Claudine Bagdjian et ses deux belles­
sœurs Athalie Berberian et Annette Chalfoun ont 
fondé en 2004 Young Women Charitable Foundation 
(YWCF). Une année plus tard, le centre Houso Aygi 
ouvre ses portes pour accueillir 7 jeunes filles âgées 
de 17 à 22 ans venant de Gyumri. 

En parallèle avec leurs études ou formation 
professionnelle, elles participent à des séminaires 
divers qui contribuent à leur développement 
personnel et social. Depuis l'ouverture, quelques 75 
jeunes filles de différentes régions d'Arménie, de 
famille monoparentale, dans une grande précarité, 
ont bénéficié de ce programme. 

Pour en savoir plus sur ce centre pas comme les 
autres, nous avons rencontré Claudine Bagdjian, 
présidente de YWCF. 

Artzakank: Quels sont les objectifs de Houso Aygt? 

Claudine Bagdjian: Houso Aygi a été créé pour 
aider les jeunes filles des régions loin d'Erevan à 
poursuivre leurs études dans des collèges, instituts et 
universités. Pendant leur séjour au centre, qui peut 
durer de un à quatre ans, selon l'orientation choisie, 
elles sont entièrement prises en charge par YWCF 
pour la durée de leurs études (frais de scolarité, 
hébergement, nourriture et soins de santé) le but 
étant qu'après leur formation, elles retournent dans 
leur région pour travailler, partager leur expérience et 
participer à leur niveau , à faire évoluer la situation 
locale. Malheureusement la réalité est toute autre, et 
nous constatons avec regret, que le manque de 
créations d'emplois dans les régions, les oblige à 
quitter leur village pour revenir à Erevan ou grâce à 
leur formation, elles peuvent prétendre trouver un 
emploi. 

A: Comment sélectionnez-vous les jeunes filles qui 
sont admises à Houso Ayg1? 

C.B: Les candidatures nous parviennent en général, 
par le biais des services sociaux des régions mais 
également par le bouche-à-loreille. Dans un premier 
temps, notre Directrice et son Assistante 
pédagogique se rendent sur place pour rencontrer les 
jeunes filles et évaluer leur situation familiale . 

Afin de mieux les préparer à leurs études futures, 
nous mettrons en application prochainement, un 
programme légèrement différent: de janvier à juin 
2015, elles séjourneront à Houso Aygi, et pendant 
cette période elles auront des cours intensifs en 
informatique, langues étrangères, éducation générale 
et formation sociale sous la vigilance d'un mentor. A 
la fin de leur séjour, elles seront inscrites dans les 
établissements correspondant aux études choisies 

Claudine et Alfred Bagdjian 

Née à Nogent-sur-Seine dans le département de 
l'Aube, Claudine Bagdjian née Liset s'est 
installée à Beyrouth en 1960 après son mariage 
avec Alfred Bagdjian, rencontré à Paris. Elle a 
appris /'arménien pendant les dix ans qu'elle a 
passées au Liban. En 1971, elle est revenue en 
France pour les raisons professionnelles de son 
époux. Immédiatement après le terrible 
tremblement de terre en Arménie en 1988, la 
famille Bagdjian s'est impliquée et engagée dans 
différents projets en Arménie. 

pour la rentrée 2015. Les étudiantes sont 
sélectionnées en fonction de leur motivation, leur 
capacité et leur détermination à s'engager dans la 
nouvelle vie qui leur est proposée. 

A. Combien de personnes compte l'équipe de Houso 
Aygi et quelles sont les structures mises en place 
pour accueillir les jeunes filles? 

C.B. L'équipe de Houso Aygi est composée d'une 
directrice, de son assistante pédagogique, de trois 
responsables, appelées Mayrik (petites mères) pour 
encadrer les jeunes filles dans leur apprentissage 
quotidien. Les Mayrigs travaillent par rotation 24h/24 
et 365 jours par an, et nous avons un gardien , chargé 
de l'entretien des lieux et de la surveillance. Le 
centre, bâti sur un terrain de 5.300 m2, est composé 
de trois bâtiments en pierre locale: le tuf. Le premier 
comprend les locaux administratifs, salles de 
conférence, de cours, d'ordinateurs au rez-de­
chaussée et les dortoirs avec salles de bains pour 
héberger 20 jeunes filles à l'étage; le deuxième 
comprend la salle à manger ou la salle familiale 
prévue pour les repas et pour les fêtes, ainsi que la 
cuisine, le troisième, à deux étages, est en cours de 
rénovation et son usage n'est pas encore défini . 

A. Pourriez-vous nous parler des cours et des 
activités proposés aux pensionnaires? 

C.B.En supplément à leur cursus dans les institutions 
ou écoles dans lesquelles elles sont inscrites, les 
jeunes filles suivent à Houso Aygi des cours > > > 



BOUSO AYGI de YWCF 
Interview avec Claudine Bagdjian, présidente de YWCF 

d'informatique, d'anglais, 
de russe et de français. 
En collaboration avec les 
ONG locales, nous 
organisons également 
des séminaires sur 
l'entreprenariat, le déve­
loppement personnel, le 
travail en équipe, des 
informations sur l'hygiène 
corporelle et dentaire, 
sexualité etc. Pendant 
leur séjour dans le 
centre, nos étudiantes 
apprennent aussi et 
surtout à être autonomes, 
responsables, motivées, 
honnêtes et à prendre des initiatives. Par ailleurs, 
elles sont introduites à la vie culturelle par le cinéma, 
les concerts, le théâtre, les musées, les conférences, 
chaque événement étant suivi d'une discussion au 
cours de laquelle elles sont encouragées à exprimer 
leur opinion, développant ainsi leur sens critique. 
Depuis une année nous avons mis l'accent sur la 
responsabilité civique: des débats sur ce que 
signifie "être arménienne", ce qu'elles attendent de 
leur pays, ce qu'elles peuvent donner à leur pays et 
si elles sont prêtes à s'investir, mettre l'accent sur 
leurs droits, leurs devoirs, et les aider à trouver leurs 
place dans la société arménienne de demain. 
De leur propre initiative, nos étudiantes participent à 
des actions civiques telles que le ramassage des 
fleurs à Tsitsernakaberd au lendemain de la 
commémoration du 24 avril, ou encore encadrer de 
jeunes enfants. Nous les encourageons à travailler 
bénévolement au sein d'associations. En d'autres 
termes, Houso Ayg~eur assure une formation sociale. 
Notre programme bénificie déjà d'une certaine 
reconnaissance. Ainsi lors de sa visite à Houso Aygi, 
!'Ambassadeur des Etats-Unis, intéressé par notre 
programme, a décidé de démarrer avec dix de nos 
étudiantes un programme de mentors (programme 
d'accompagnement par un chef d'entreprise) pendant 
une année, au titre de projet pilote. Ce programme, 
qui donne à nos étudiantes l'opportunité de 
développer leur personnalité et d'avoir une 
introduction dans le monde professionnel à travers 
des stages en entreprise, a été reconduit pour 
l'année scolaire 2014/15. 

A.Participez-vous à l'élaboration de ce programme? 

C.B. J'essaie d'apporter une v1s1on plus 
internationale, et de trouver un équilibre avec la 
vision arménienne. Toute décision est collégiale et 
c'est à la directrice et à son assistante pédagogique 
d'appliquer et de mettre en place les décisions prises, 
les changements à apporter, au besoin, ainsi que 
l'organisation des cours et séminaires et toute activité 
externe en fonction des programmes d'études de nos 
jeunes filles, trouver les associations ou individus 
avec lesquels elles peuvent collaborer afin de les 
organiser. 

Elles ont également à 
leurs côtés pour les 
seconder, l'Advisory Board 
de Houso Aygi, 5 femmes 
chefs d'entreprise (2 
Arméniennes d'Arménie, 
3 Diasporiques installées 
depu~ 8 ans en 
Arménie). 

A. Restez-vous en 
contact avec les jeunes 
filles après leur départ du 
centre? 

C.B. Depuis deux ans 
nous avons créé le Club 
des anciennes qui se 

réunit deux fois par an et garde le contact avec et 
entre les anciennes. L'année passée nous avons eu 
la joie d'accueillir 30 anciennes à la réunion. Parmi 
nos anciennes, deux continuent leurs études à Paris, 
certaines sont mariées et travaillent, certaines mères 
au foyer. 

A.Vous vous êtes engagée en Arménie depuis 
plusieurs années et connaissez bien les problèmes 
socioéconomiques rencontrés par une bonne partie 
de la population d'Arménie, pensez-vous que 
l'engagement de la diaspora dans ce domaine est 
suffisant et adapté à ce jour? De quelle manière cet 
engagement peut-il être plus efficace pour faire 
bouger les choses? 

C.B. La diaspora s'est beaucoup engagée, à travers 
des projets individuels, comme soutien à des 
familles , micro-financement etc. Il y a également des 
projets de plus grande importance créateur 
d'emplois. Tout ou presque reste concentré sur 
Erevan, rien ou insuffisamment atteint les régions 
éloignées ou la pauvreté est hélas toujours 
omniprésente. Quant à "faire bouger les choses" 
dans le pays, je pense que cela ne doit pas venir 
seulement de la diaspora, mais des Arméniens eux­
mêmes. Il faut encore apprendre à mieux se 
connaître pour mieux se comprendre, accepter les 
différences de perception non pas comme un 
handicap mais plutôt comme un moyen d'échange 
tout en se respectant les uns les autres. 

(Propos recueillis par Marat Simsar) 

Houso Aygi est situé au 52a rue Pavlo Tichlna à 
Erevan, quartier de Malatya. 
Les lecteurs intéressés peuvent visiter le Centre 
et rencontrer les étudiantes en prenant contact 
avec la Directrice Hasmlk Abovyan. Tél. +374 10 
74 4514 et +374 55 28 08 58 
Courriel : ywcf@housoaygl.org 

Vous pouvez aussi apporter votre soutien au 
projet en finançant les études d'une ou plusieurs 
étudiantes. Versement à HSBC Bank 
YOUNG WOMEN CHARITABLE FOUNDATION 
Accnt. N° 001-240274-101 
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Chers parents, 

f<}Q<I>UlbUL, '1'11C.Cl5 
ECOLE TOPALIAN 

Fondation Hagop D.Topalian: Route de Troinex 64, CH-1256 Troinex (Genève) 
ecole.topalian@centre-armenien-geneve.ch; www.centre-armenien-geneve.ch 

Rentrée scolaire 2014 - 2015 
Mercredi 17 septembre 2014 à lOh 

Aujourd'hui nous nous adressons à vous suite à un changement prévu dans le rythme scolaire des enfants qui 
fréquentent les établissements scolaires du canton de Genève (élèves dès l'âge de 8 ans). En effet depuis la 
rentrée 2014, ces enfants auront cours les mercredis matins et nos élèves, concernés par ce changement, ne 
pourront plus suivre les cours d' Arménien. 

Chers parents, ne nous laissons pas abattre par ces changements. Des solutions existent. L'école Topalian est 
très flexible et arrangeante. Ne privez donc pas vos enfants d'un milieu familial et d'une ambiance chaleureuse 
dans lesquels ils ne pourront que s'épanouir, tisser des liens d'amitié et vivre pleinement leur arménité. 

Outre les cours de langue, d'histoire et de géographie, les enfants apprennent chants et danses arméniens. 
Grâce à des logiciels pédagogiques, les enfants suivent également des cours d' Arménien sur ordinateur et IPad. 

Les fêtes et évènements désormais traditionnels de l'école sont : Saint Hagop/Noël, Pareguentan (Carnaval), 
slalom de ski, Daratekhig (fabrication de biscuits en forme de lettres arméniennes), visites guidés ou sorties, 
concours de poésie, fête de fin d'année scolaire, etc. 

L'école Topalian est ouverte à tous les enfants de la communauté en âge d'être scolarisés (dès 4 ans) et désirant 
fréquenter l'école. Il est très important de rappeler que les enfants qui commencent l'école dès leur tendre âge 
ont des facilités d'apprentissage et maitrisent plus rapidement la langue. 

Alors, chers parents, n'hésitez plus et inscrivez vos enfants pour la prochaine rentrée, prévue pour le mercredi 
17 septembre 2014 à 10h, en écrivant à l'adresse mail ecole.topalian@centre-armenien-geneve.ch . 

Préparé ~r Maral Wurt, et Meda Khatchatouria11 
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Zaré KURKDJIAN 

Tél. 022 785 01 85 - Fax 022 980 02 37 -E-mail: big-net@big-net.ch 

Soirée de Gala 
pour le 30ème anniversaire de 

FC Masis 
de !'Association arménienne scolaire et familiale 

Samedi 27 septembre 2014 à 19h00 
Hôtel Crowne Plaza, Zurich 

Avec 
Alexandre Shirinyan et son orchestre 

Entrée:Fr. 100.- /Fr. 60.- de 7 à 14 ans 

Réservation: Garo Ohanian 
Tél. 078 660 38 30 - garo.ohanian@bluewin.ch 
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NAISSANCES 

Cindy Kurkdjian et Nicolas Rousset ont la joie 
d'annoncer la naissance de leur fille Jeanne le 26 
mai 2014 à Genève. 

Toutes nos félicitations aux heureux parents. 

DECES 

Madame Jacqueline Fiaux-Kaznatcheeff, survenu 
le 18 mars 2014 à Genève. 

Monsieur Krikor Yesayan (père de Zella 
Bayramian), survenu le 2 juin 2014 à Beyrouth 
(Liban). 

Madame Maryam Obut (mère de Kalust Zorik), 
survenu le 30 juin à Neuchâtel. 

Monsieur Jean Arakelian (père de Christine Sedef) 
survenu le 3 juillet 2014 à Avignon (France). 

Madame Tamara Pilossian-Waldeck, survenu le 
août 2014 à Bonn (Allemagne). 

Toutes nos condoléances aux familles. 

pierrot hans, Delphinstrasse 7, CH-8008 Zürich 
+41442414131,+41796660126 

info@ziran.ch www.ziran.ch 

Voyages en Arménie 
Vente de produits importés d'Arménie 

Apporter des revenues aux habitants d'Arménie 
Commandes par internet I e-mail/ téléphone 

q.lïp1huù.w]uou ~m.pglïppn] lïL 'l.,1:;02wJ.ëttùi 

bq lïq lïgwqwù. wpwpnqm.]_êtlïwù.g duniwù.wqwgnJ9 
Messes arméniennes en 

Suisse alémanique et à Neuchâtel 

fc).mruljruu druü <l_Ulj]l -<wugt 
Date Heure Lieu Adresse 

21.09.2014 15 OO 
Eglise St. Pierre 2087 Comaux 

de Comaux NE 

12.10.2014 1 14 30 
Rom. Kath. 9424 Rheineck 

Kirche SG 

19.10.2014 15 OO 
Eglise St. Pierre 2087 Comaux 

de Comaux NE 

26.10.2010 14 OO 
St. Maria Kath. 8200 Schaffhausen 

Kirche 1 SH 

02.11.2014 11 OO 
Kath. Kirche 8280 Kreuzlingen 

Bemrain TG 

09.11.2014 14 OO 
Kath. Kirche 5415 Baden 
Nussbaumen AG 

16.11.2014 15 OO 
Eglise St. Pierre 2087 Comaux 

de Cornaux NE 

www .armenische-kirche.ch 
Pfr. Shnork Tchekidjian Tel: 0791704 74 87 

E-mail: dershnork@hispeed.ch 
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RENDEZ-VOUS 

Tous les mercredis (du calendrier scolaire genevois): 
de 1 Oh à 16h15, cours de !'Ecole Topalian dans les 
locaux de la Fondation Topalian (à côté de l'Eglise, 64, 
route de Troinex) pour tous les enfants de 4 à 12 ans, 
débutants ou avancés. Le repas de midi et le goûter 
sont servis sur place. Bus de ramassage scolaire à 
disposition. Renseignements auprès de Nevrik Azadian 
au 079 827 54 43. 

Tous les mercredis (du calendrier scolaire genevois), 
de 14h30 à 16h30, à !'Ecole Topalian, cours de langue 
arménienne, pour adultes et adolescents (à partir de 12 
ans). Préparation du programme de l'option arménien 
du baccalauréat français. Un minimum de connaissance 
en arménien (écriture et lecture) requis. 
Renseignements: ecole.tooalian@centre-arrnenieweneve.ch 

Tous les mercredis (du calendrier scolaire genevois): 
Cours de !'Ecole de danse SANAHIN de l'UAS au 
Centre Arménien de Genève: de 15h30 à 20h30 selon 
les nivaux. Renseignements & inscriptions: 
christinesedef@hotmail.com. 

Tous les vendredis: de 15h00 à 19h00, la bibliothèque 
et le kiosque du Centre Arménien sont ouverts au 
public. 

Un samedi sur deux: de 10h à 12h, cours d'échecs de 
!'Ecole et club d'échecs Topalian, pour enfants et 
adolescents de 6 à 15 ans, au Centre Arménien Hagop 
D. Topalian, à Genève. 

Rappel 

Nous nous permettons de signaler encore une fois 
à nos lecteurs que seules les personnes qui se 
sont acquittées de leurs cotisations continueront 
de recevoir Artzakank. Nous vous remercions de 
régler votre cotisation annuelle 2014 de CHF 30.­
(IBAN CH0709000000120173029) à votre 
meilleure convenance. 

Le comité 

One Man Show 
Sarkls, élevé en plein air 

Mercredi 17 septembre 2014 à 21 hOO 
Le Lido Comedy & Club, Lausanne 

Vendredi 10 octobre 2014 à 20h30 
Salle des Fêtes de Thônex 

lnfos sur www.sarkis .ch 

IMPORTANT! 

Dernier délai pour recevoir des articles et 
communications à publier dans notre prochain numéro : 

15 octobre 2014. En cas de retard, veuillez prendre 
contact avec la rédaction AVANT cette date. 

ARTZAKANK - ECHO 
Case postale 153 - 1211 Petit-Saconnex 19 

Responsable de publication : 
Maral Simsar-Tonbazian 

Tél : 022 700 36 85 
Courriel : artzakank@worldcom.ch 



Union Armênlenne de Sulue 
U.A.S. 

Un bouquet de compétences à votre service! 

Chères amies et chers Amis, 

Permettez-moi de vous présenter le nouveau comité 
de l'UAS. Pour l'essentiel, nous allons reprendre les 
activités traditionnelles très appréciées de notre 
communauté. Nous comptons sur l'appui renouvelé 
des personnes qui soutiennent pratiquement les 
activités de l'UAS. 

La base de données 
Actuellement, les informations sont quelque peu 
disséminées entre le fichier des cotisations, celui des 
personnes intéressées ou encore les adresses e­
mails. Il est nécessaire de regrouper les informations 
et de les compiler. Cela permettra, entre autres, de 
pratiquer une politique de prix différenciés selon que 
les personnes nous soutiennent en nous fournissant 
un socle financier par les cotisations ou non. Nous 
aimerions aussi augmenter la base de nos membres 
car actuellement, le nombre de cotisants est sous 
représentatif de l'ensemble de la communauté. 

Autres associations 
Il nous semble également qu'en étant l'Union 
arménienne de Suisse, nous nous devons de 
raffermir les liens avec les autres associations et 
groupements arméniens de Suisse. Que ce soit pour 
leur donner la possibilité d'adhérer à l'UAS ou pour 
que nous puissions vous communiquer leurs 
activités. 

Comptabilité et finances 
Les comptes des derniers exercices montrent des 
pertes provenant des manifestations. Certes, toutes 
les activités ne doivent pas systématiquement être 
rentables. Mais globalement, un exercice comptable 
doit arriver au minimum à l'équilibre voire même 
améliorer son fonds de trésorerie. C'est important 
compte tenu des importants engagements financiers 
encourus par l'association . 
Nous devons aussi tenir compte des besoins qui vont 
se faire sentir tout particulièrement l'année prochaine 
à l'occasion du centenaire de la commémoration du 
génocide des Arméniens. 
Enfin, l'AG a légitimement demandé à mieux 
connaître les résultats par activité. Nous allons en 
tenir compte et faire ressortir, dans la mesure 
raisonnable du possible, les résultats pour les 
activités principales. 

L'offre culinaire 
A titre personnel, j'espère pouvoir améliorer encore 
l'offre culinaire lors de nos manifestations. Nous ne 

pourrons y arriver sans l'aide et le genie des 
praticiens et praticiennes expérimentés de la 
communauté. Nous nous réjouissons de goûter avec 
vous. 

Nouvelle équipe 
Lors de l'AG, seuls 9 membres du comité pouvaient 
être élus. Ce qui fut fait. Conformément aux statuts, 
le comité a coopté une personne supplémentaire au 
titre de Président d'une association arménienne 
active en Suisse. Les statuts nous permettent de 
coopter encore d'autres personnes responsables et 
actives. 
Une nouvelle équipe permet de repartir sur des 
bases nouvelles et sans a priori et de surtout de 
laisser derrière elle une certaine dispersion qu'a 
manifestée la communauté sur des sujets sensibles. 
C'est maintenant l'heure de se recentrer sur 
l'essentiel : nos valeurs fondamentales et les 
mémoires de nos origines. 

Votre comité 

Astrlg MARANDJIAN, Vice­
Présidente 
Diplômée de l'Université de Genève, 
Master en Action Humanitaire, Astrig 
a une grande expérience en Arménie 
de gestion et animation des 
associations socio-culturelles. 
Depuis son arrivée en Suisse, elle 
s'est engagée pleinement au sein de 
la communauté arménienne de Genève. Elle veut se 
mettre au service de la communauté, dans toute sa 
diversité. 

Armenuhi MAGARDITCHIAN 
Etudiante en master d'archéologie 
classique et de langue et civilisation 
armemennes à l'Université de 
Genève. Ancien membre de l'UAS, 
elle souhaite mettre en avant la 
jeunesse arménienne de Genève et 
promouvoir la culture au sens large 
au sein de notre communauté. 

Anouch SEDEF-DERDERIAN 
Avocate dans une grande étude 
de la place. Déjà très active dans 
la communauté notamment 
auprès de /'Organisation Terre et 
Culture. 

-........ -·- -·--



Un bouquet de compétences à votre service! 
(suite) 

Méllné DEUKMEDJIAN 
26 ans, née, élevée et ayant 
effectué toutes ses études de droit 
à Genève, elle travaille actuel­
lement en tant qu'avocate au sein 
d'une grande étude d'avocats de 
la place. 
Elle compte mettre toutes ses 
connaissances et son enthousiasme au profit de 
notre communauté et défendre au mieux notre cause 
à l'approche du centenaire du génocide. 

Talyne SHAHNAZARIAN 
18 ans, étudiante, nouveau 
membre du comité. Elle tient à 
proposer des activités qui 
réunissent davantage les 
jeunes mais aussi essayer 
d'innover les activités 
traditionnel/es de l'UAS. 

Stefan KRISTENSEN 
Il est marié et père de deux 
enfants. Il est philosophe et 
enseignant à l'Université, spé­
cialisé en esthétique et en 
philosophie de la psychiatrie. 
Il a siégé de juin 2011 à 
décembre 2013 au Conseil 
municipal de la Ville de 
Genève. Membre du Comité de /'ASA de 1999 à 
2003, puis à la Commission politique de l'UAS de 
2007 à 2009, il a envie de faire partager son 
expérience politique, en particulier concernant les 
relations avec d'autres communautés (Kurde, Tutsi, 
Juive, etc.). 

Christophe KURKDJIAN. trésorier 
18 ans. Nouveau membre. 
Etudiant de dernière année du 
Bac International, il est 
passionné d'échecs, de ski et 
de badminton. Expérimenté en 
tant qu'organisateur de week­
ends de ski, il veut regrouper 
tous les Arméniens de Suisse, 
réveiller les jeunes et les 
motiver à se manifester au sein de la communauté. 

Artush YEGHIAY ARY AN 
Il est né et a grandi en 
Arménie. Il vit à Genève 
depuis 14 ans. Il a effectué 
ses études en économie, en 
gestion de projet et en 
relations internationales. Il est 
engagé pour /'environnement 
et le développement en 
Arménie. Président de 
l'association BAF. Grâce à 
ses liens privilégiés entre 
l'Arménie et ses amis de la 
diaspora, il se veut une plateforme de liaison et de 
communication entre les diversités arméniennes. 

Vlcken Cheterian 
Il s'est engagé dans le comité 
de /VAS parce qu'il croit à 
l'importance des institutions 
communautaires pour la 
continuité de notre identité et 
culture commune dans la 
Diaspora. Après les années 
90, quand tous nos efforts 
étaient consacrés à aider 
l'Arménie et le Karabakh, c'est le moment de 
retourner dans nos foyers et de moderniser les 
institutions diasporiques, une nécessité pour notre 
continuité. 

Jean-Vahé NIGOLIAN. Président 
Il est titulaire d'un master en 
économie avec une 
spécialisation complémentaire 
en e-business. Après avoir 
travaillé dans divers domaines 
du marketing, Il a repris son 
métier initial d'enseignant dans 
le secteur professionnel. Il suit 
une formation complémentaire 
auprès de l'IFFP (Institut Fédéral de Hautes Etudes 
en Formation Professionnelle). Il s'occupe de la 
fondation ARMENIA, depuis plus de 17 ans. 
Il veut dynamiser notre association en améliorant ses 
finances et la communication avec les autres 
groupements et associations arméniens. 

Sanahin 
La mémoire d'une région, le savoir d'un peuple, la 
jeunesse en mouvement, la culture du meilleur et le 
meilleur de la culture. La troupe de danse est la fierté 
de notre communauté. Outre le plaisir des yeux 
qu'elle procure, c'est une carte de visite essentielle. 
Malheureusement, actuellement, le fonctionnement 
de la troupe de danse est déficitaire. Il conviendra de 
chercher des pistes pour réduire le déficit. 

Les statuts 
Il a été évoqué lors de la dernière assemblée 
générale qu'il était prévu que des travaux de 
rafraîchissement et d'amélioration des statuts soient 
entrepris. Nous allons également y travailler et 
soumettre un projet lors de la prochaine assemblée 
générale. 

Commémoration du génocide 
Nous allons, dans la mesure de nos moyens, soutenir 
les efforts de la communauté pour la préparation et le 
déroulement des actions et cérémonies de la 
commémoration du centième. 
Nous saisissons cette occasion pour remercier 
Artzakank et toute son équipe pour son importante 
mission d'information dont nous espérons profiter 
longtemps encore. 
Le comité reste à votre écoute et compte sur votre 
soutien. A bientôt. 

Le Président 
Jean-Vahé NIGOLIAN 
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L'Arménie encourage sa 
population à contribuer 

à Wikipédia 

En Arménie, le 
gouvernement et 
les médias par­
ticipent à une 
campagne visant 
à encourager la 
population à con­
tribuer à l'encyclo­
pédie Wikipédia, 
afin de promou­
voir la culture du 
pays. 

Depuis son lan-
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cement en 2001, l'encyclopédie Wikipédia a été 
adaptée dans de nombreuses langues avec 
l'ambition de permettre aux locuteurs de chaque 
idiome d'avoir leur propre recueil du savoir au lieu de 
se contenter de la traduction d'un ouvrage occidental, 
qui risquerait de véhiculer un point de vue décalé par 
rapport à la langue d'arrivée ou de passer à côté de 
certaines connaissances locales. 

En treize ans, Wikipédia a été déclinée en 287 
langues. Comme le relevait Christian Vandendorpe 
dans un article publié en 2008, "il est difficile 
d'imaginer un outil plus puissant et plus universel 
pour favoriser le dialogue interculturef' . En un clic, il 
est possible de découvrir comment une information 
est traitée ailleurs, de voir l'importance qui lui est 
accordée et de deviner l'influence culturelle dans son 
traitement. 

Si Wikipédia est pleine de promesses sur le papier, la 
situation est toutefois un peu moins rose dans la 
réalité. 

En effet, toutes les déclinaisons de l'encyclopédie ne 
sont pas logées à la même enseigne. Certaines sont 
très actives, avec plus d'un million d'articles au 
compteur, comme l'anglais, l'allemand, le français , 
l'italien , le russe, l'espagnol , le néerlandais, le 
suédois, le polonais, le vietnamien et le waray-waray, 
tandis que d'autres ont toutes les difficultés du 
monde à dépasser les 1 OO ou les 1000 articles. 

Ce n'est guère étonnant. Dans l'histoire, toutes les 
langues n'ont pas eu la même opportunité de se 
diffuser dans de nombreux pays, via la colonisation , 
ou parmi les individus d'une nation très peuplée 
(comme le mandarin en Chine ou le hindi en Inde). 
En fait, la très grande majorité (160) des versions 
étrangères de Wikipédia a moins de mille articles. Et 
234 en ont moins de dix mille. 

C'est de ce constat que l'Arménie a décidé de lancer 
une campagne nationale baptisée "Un Arménien, un 
article" visant à encourager sa population à 
contribuer sur la version armernenne de 
l'encyclopédie libre et gratuite. L'objectif est limpide : 
il s'agit de t'améliorer quantitativement et 
qualitativement afin de promouvoir la culture 
arménienne, selon la BBC, qui s'est fait l'écho de 
cette opération. 

L'altiste Kim Kashkashian 
lauréate du prix "archet d'or" 

de l'Ecole de lutherie de Brienz 

La fondation Ecole de 
lutherie (Geigenbau-
schule) de Brienz 
decerne chaque 
année "Der Goldene 
Bogen" (L'archet d'or), 
un prix destiné à 
promouvoir la lutherie 
et l'archèterie et plus 
particulièrement la 
création suisse dans 
ce domaine. Les 
musiciens, luthiers ou 
promoteurs auxquels 
il est décerné se 
distinguent par leurs 
mérites exceptionnels dans le domaine des 
instruments à cordes frottées . 

A l'occasion de la semaine musicale de Meiringen 
2014 (4-12 juillet), c'est l'altiste américaine d'origine 
arménienne Kim Kashkashian qui a reçu l'archet d'or. 

Le prix, un archet gravé de qualité or, est fabriqué 
chaque année par Johannes et Marianne Finkel de 
l'atelier d'archèterie Bogenwerkstatte Brienz AG. 

Née à Détroit dans le Michigan aux États-Unis, Kim 
Kashkashian a joué en soliste avec de nombreux 
orchestres à travers le monde et est un des membres 
fondateurs de la musique pour l'alimentation , une 
organisation caritative qui lutte contre la faim 
mondiale. Eli a reçu plusieurs prix dont un Grammy 
Award dans la catégorie "Best Classical Instrumental 
Solo" en 2013 pour Kurtag & Ligeti: Music For Viol. 

DEMENAGEMENT! 

Nous vous prions de nous communiquer votre 
nouvelle adresse pour que nous fassions la 
rectification nécessaire et que vous continuiez de 
recevoir Artzakank. En cas de retour, votre 
ancienne adresse est supprimée de notre fichier. 

La rédaction 

La campagne, qui a débuté en mars et est 
notamment relayée à la télévision sous la forme d'un 
clip promotionnel , est soutenue par plusieurs 
personnalités du pays de la classe politique - dont 
des ministres - mais aussi du monde du spectacle. 

Les autorités espèrent mobiliser en particulier la 
diaspora arménienne, qui , additionnée à la population 
vivant dans le pays, environ 3 millions, permet de 
porter le nombre de locuteurs à près de 6 millions. 
Aujourd'hui, la déclinaison arménienne de Wikipédia 
est classée 44ème dans la liste des Wikipédias par 
nombre d'articles. Selon des statistiques datant du 
mois de juin, 122 000 articles étaient recensés. 

(Numérama Magazine) 
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Uf"CUtUluntllfl'L "'" SbUU4n"'­
b:lU41°', "'-U'l. 2f"l°'USn'LtU4U'L 
'lUllflUf'U'L t flUSU3U3SbL 

'flw1.m.fwl.jwù Shqriwùwl.jbflU1 µwri.wµh 1.4bri.nLLfùbrih 
ctwuwùwl.j hfl U1buwl.jml bqwl.jh, l{wri. µrihuU1nùtwl.jwù 
lfWUpW[lLUÙ t JWJUlÙLUpb[lnLb[. WJU ULUUhù Tert.am-hù 
wuwg Shqriwùwl.jbflU1h Wfl2WLwtul1ph ri.bl.jwl{Wfl, 
t[ll.Lwùh 1.4bU1Wl.jLUÙ hLUUW[UW[lWùh uzwl.jnL[àWpW­
ùnqabwù wliphnùh Llwrihz, 1.4wLI1l1wl.jwù qhLI1nL­
iàhLùùbflh 11nl.jU1nfl ~wt..f[tU1 'TlbU1f1nubwùo: 

«Shqriwùwl.jbflU1h l{wri. µrihuU1nùtwl.jwù hriw1.4w­
riwl.jnLL1 WÙQWÙ UlWflh IJÙlfWUtÙQ lih UflpWU1W2 µW[l 
thùµ QUlb[, WJU UlWflh W[llftÙ lfWUpW[lWÙ bùµ 
1.4bri.nLU, 2WU1 Ubù, bqwl.jh lih lfWUPWflWÙ t, hqO[l 
6W[lU1WflWL.4bU1Wl.jWÙ [nLÙnLLfùb[lnl{: U[llftÙ Qflbiàt 
UlGUJ:!h bùµ pbflb[, l{bri2ùwljwù qn[lÙQÙIOWQh ut2 
bùµ»,- wuwg hùwqbU1Q: 

~wl1[tU1 'flbU1rinubwùo ùzbg, nri ùnJù Shqriwùwljbrimh 
Ltwri. µrihuU1nùtwljwù hriw1.4wriwljnLL1 wùgwb U1Wflh 
JWJU1ùwpbflbl thù µwri.wµh bril.Jrinri11 bljbri.bghù l.L WJlf 
bl.jbri.bgnL hbU1µbrint.l tt pwgnLb[ t lfWUpW[lWÙQ: 

«UJlf bri4rinri11 bljbri.bgm tunriwùh U1Wlj, wril.Lbtbwù 
hWU1nLWÙnLU pwgb[ bùµ WJU ubb lfWUpW[lWÙQ, n[lQ, 
bfll.Lh 10t, hfl U1buwljnl{ wnw2hùùbflhg Lftljù t: Ubùµ 
QÙlfWUtùo briljnL ùl.fwù lfWUPWflWÙ nLùbùµ, L.fbl.jo 
Uri.gµh wriµwJwljwù 11wl.fpwriwùù t, lihLuQ' Ul.fwriwuh 
q.rihqnrihuh l1wU1nLn-11wl.fpwriwuo: Uw LhwuU10fltù 
bririnri11ù t l.L hri 6WflU1WflWL4bU1wljwù tnLùnLLfùbrint.l 
IOLnLlI t , iàt ljwrinri. t WLblh ùwtuùwljwù thùbt, µwù 
L.fhLu bril.jnL Jh2WU1wljwbùbf1Q»,-wuwg ùw' ùzbtnt.l, 10t 
W11WJOU WLbthù WUG[ zh l.jW[lnl'l.: 

Uri2wLwtul1ph ri.bljwl{wrih tuouµnl{' 11wupwriwùo 
uripwmw2 µwribrint.l 1.4wLI1nLwb qbU1ùwLhnri 2h­
ùnL10hLù t , JWU1nLLj tunri2brinl{, nf1U1bl'l. uripbrih 
LfwunLùµùbri bù lfflnLb[: «ldtl.L 11bnl.Lu wl.fpnri.2nL10bwl.fp 
zh WLW[lUlnLb[ l.4bl'l.nLLfùb[lh W2tuWU1WÙµQ, pWJQ hùµQ 
2WU1 wq11bghlj t, qbU1ùh U1Wlj t UU1ÙnLLf, wùtuou 
hflWL4Wf'1LUljhù 2WU1 hLflOflhùwlj Ulbuµ t UlW[hU»,­
wuwg ùw: 

ldb bnflP 11wLfpWflWÙQ Llbri2uwljwù U1buµh Lio pbflnLh, 
~wl1[tU1 'flbmrinubwùo ùzbg, 10t hwl.fwribwJ 
wl1pnri.2nL10bwup pwgnLbl t: «~hliw JWU1nLl.j 
1.4wmnLwùùbri ljwù, 11riwùµ bùµ pwgnLLf nL JWU1Wl.jh 
L.fwuù bùµ tunriwùnLLf, Llbri2ùwljwùw1.4tu 6zl11btnL, iàt 

PLUIE TIÈDE 

Pluie tiède 
non stop 

dès l'aube 
jusqu'à la nuit tombante 
- plus tard la pluie cessa 
mais elle laissa des traces 
sur l'asphalte sur les troncs 
et jusque sur les poignèes des taxis ... 
ayant ouvert la portière 
je m'apprêtais à prendre place dans le véhicule 
lorsque je vis soudain accourir vers moi quelqu'un 
qui n'était autre que Tcharents* 
un sac vide accroché à l'épaule 
"Eghiché - m'écriai-je -
ne t'avait-on pas liquidé?" 
"c'est de la vieille histoire 
- marmonna-t-il nerveusement -
on a changé de siècle 
vive la révolution!" 

Mariné PÉTROSSIAN 
(Poème extrait d"'A balles réelles". Actual Art, 

Erevan, 2011) 
Trad. par Va hé GODEL 

*Né en 1897, Eghiché Tcharents est l'un des plus 
prestigieux poètes arméniens du XXe siècle. 
Proche des Futuristes russes, il participa avec 
ferveur à la Révolution bolchévique. Arrêté en 
1937, il mourut en prison, la même année, victime 
de la Terreur stalinienne. Réhabilité à titre 
posthume, Tcharents ne tarda pas être considéré 
comme le plus grand poète qu'a produit l'Arménie 
soviétique. 

hùz tunflnLiàhLù t nLùbgb[, WUpnri.20 UflPWl11W2 
µwribrint.l t 2wrnLwb»,-ù2bg ùw: 

Uri2wLwtul1ph ri.bljwl{wrio ùzbg, nri WJu mwrih hribùµ 
1.4bri.nLLfùbrio 2wrinLùwljnLL1 bù Shqriwùwljbfllllh 
hhLUhUWJhù L4Wf'1UL4h LlflWJ, wnw2hù WÙU1hlj 
IOWl'l.WLfwunLLf l.L µwri.wµh l{wri. µrihulllnùtwljwù 
hflWL4WflWljnuI: 

t.,zbùµ, Urigwtuh wri2wLwtunLL1po 2oos 10.-hù t 
JWJU1ùwpbflbl hw1ng wriµwJ Shqriwù P Ubbh l.jnri.Lfhg 
UrgwtunLLf hhlfùwb Shqrwùwl.jbfllll µwri.wµo l.L 
200610.-hg hùwqhU1wljwù 1.4bri.nLLfùb[l t LjwmwrinLlI: 
UJù Shqriwùh wùnLùQ Ljrinri. lihwl.j pùwljwl{WJflÙ t, nrih 
Ulbl'l.O 62qfll110[ltù 1.4wriqnLWÙ t, l.L nrio bùiàWflljLnLU t 
hùwqhlllwljwù hbl11wqol1lnL10bwù: Uwµriuwù nL 
1.4bri.uwù w2tuwU1wùµùbflO, bl.jbri.bgnL hwlllnLwùnLLf 
JWJUlÙWpb[lnLwb LjwnnjgÙbflO l.L ùhLiàbflO hWLWUUlnLLf 
bù, nri Shqriwùwljbfll11Q LjwrrnLgnLb[ t µwri.w­
µwzhùwl.jwù JWU1wljwqbnl{ l.L 2hùwriwriwl.jwù U1btu­
ùhl.JwJnl{: UJù bri.bl t ou11wriàwl.j Lfh pùwljwl{WJfl, nrio 
hhLfùw11rinLbl t Lf.10.W. wnw2hù lfW[lnLLf l.L qnJnLiàhLù t 
nLùbgbl Lfhùzl.L 14-ri11 11wrio: S2wri.wµo LjwnnLgnLbl t 
t.nbri.wljwù u1.4hU1wlj l.Jriwµwrihg, LhnnLbl t tbnwù 
[WÙ2Ù h l{b[l' W[lhbUU1Wl.jwù lfW[lWLLUÙlfÙb[lnl{, l.L 
UU1n[lnU1h hW[liàWLlWJ[lnLU nLùbgb[ t hqori 
1.4wrihu1.4ùbfl nL OWJnwLhnri 2riwùgµùbri: 

(Tert.am) 



Sarkis Ohanessian, Suisse 
et Arménien 

Animateur sur la RTS 
(Radio Télévision Suisse) 
des jeux-shows «Un 
Air de Famille» et 
«Générations!», Sarkis 
Ohanessian est 
également un artiste 
confirmé en Suisse 
avec son One man 
Show. Après avoir 
tâtonné entre des 
études de droit et de 
littérature, puis l'en­
seignement du fran­

par Astrig Marandjian 

çais, il trouve avec succès sa voie dans le théâtre et 
notamment l'improvisation théatrale. C'est un métier 
idéal pour quelqu'un qui aime les gens, être au 
contact avec eux, les amuser et faire rire. 

«Je regrette le passé, je profite du présent, et je me 
rejouis du futur» nous confie Sarkis. Le passé qu 'il 
regrette, c'est sur le plan personnel : ce sont les 
conversations qu'il aurait pu avoir avec son père, Ary, 
Arménien d'Egypte, qui parlait peu de sa vie, même 
s'il a fait découvrir à sa famille son pays natal, 
l'Egypte. «Depuis la maladie et ensuite le décès de 
mon père, je sens que, quelque part, je suis un peu 
déraciné. Comme si ces origines si distantes me 
manquaient. L'envie de découvrir mon pays d'origine, 
en savoir plus sur mes racines devenait important» ... 

Nous avons invité Sarkis la première fois à notre 
3ème rencontre des Young Professionals de l'UGAB 
qui a pour but de réunir en Suisse romande dans des 
conditions informelles des jeunes arméniens et des 
personnalités d'origine arménienne (pour en savoir 
plus visitez notre page facebook) . 

Dans une simplicité qui lui est propre, il a accepté 
notre invitation et a animé la soirée avec légèreté et 
humour qui sont les outils de son métier. Il nous a 
toutefois avoué que c'était un public inconnu pour lui : 
«Je n'ai aucun contact avec la communauté 
arménienne. Petit, j'allais parfois à l'église, puis la 
maladie de mon père (qui était notre seul lien avec 
l'Arménie) a fait qu'on n'y est plus allé». Ceci dit, il 
est toujours touché lorsque des Arméniens viennent 
dans les coulisses le saluer et le féliciter à la fin de 
son spectacle. <dis sont fiers de moi, du fait que je 
sois Arménien», dit il en souriant. Lui aussi il est fier 
de porter son nom arménien. «Je suis Arménien , 
même si je ne parle malheureusement pas la langue 
et que je ne suis pas très croyant» , précise-t-il avec 
regret. Mais les valeurs familiales propres aux 
Arméniens sont très fortes dans la famille 
Ohanessian. 

«Nous avons d'excellents rapports avec mes deux 
frères. On se voit peu, mais on s'aime énormément. 
On a toujours été une famille soudée et la maladie de 
mon père a renforcé ce lien». 

Le futur ? Après son voyage intérieur, il se prépare à 

CONCERTS 

Luc Baghdassarian, piano et direction 
Florence von Burg, violon et piano 

Samedi 20 Septembre 2014 à 20h00 
Genève Point Favre 

Jeudi 25 Septembre 2014 à 20h00 
Gland La Lignière 

Samedi 27 Septembre 2014 à 20h00 
Genève Point Favre 

Vendredi 10 Octobre 2014 à 20h00 
Château d'Oex 

Vendredi 31Octobre2014 à 20h30 
Genève Eglise du Sacré Cœur 

Vendredi 7 Novembre 2014 à 17h00 
Lausanne Lycéum Club 

Dimanche 9 novembre 2014 à 17h00 
Moudon Eglise St-Etienne 

Dimanche 16 Novembre 2014 à 17h00 
Genève Dardagny 

Vendredi 21Novembre2014 à 20h30 
Yverdon Temple 

Voir le programme complet sur: 
www .lucbaghdassarian.com 

un voyage extraordinaire en Arménie . «J'ai une 
voisine qui adore l'Arménie et qui y retournerait tous 
les ans si sa retraite le lui permettait. J'ai aussi un 
collègue qui a énormément voyagé et qui m'a dit un 
jour être allé en Arménie et que c'était un des plus 
beaux pays qu'il ait visité. J'ai aussi un couple d'amis 
qui a traversé l'Arménie à vélo en dormant chez 
l'habitant: ils m'ont parlé de l'hospitalité arménienne. 
D'ailleurs, toutes ces personnes m'ont dit que les 
gens étaient adorables et généreux». 

Voir Ararat au coucher de soleil , l'image qui reflète 
son enfance, serait la plus belle photo de silhouette 
de trois hommes contemplant Ararat, I.e berceau de 
l'humanité. 

D'après ce qu'il sait, sa grand-mère, d'origine 
chypriote , et son grand-père étaient déjà en Egypte 
lors du génocide. Ceci dit, le fait que ce génocide ne 
soit pas reconnu ou minimisé par certains le touche. 
«C'est un acte abominable qui a déchiré des 
générations d'Arménie et le simple fait que cela soit 
mondialement et unanimement reconnu ferait 
certainement du bien à beaucoup de familles 
profondément meurtries».11 se réjouit de ce qui sera 
organisé pour commémorer le centenaire et espère 
que des émissions parleront de ce magnifique pays 
et encouragera des gens à le découvrir. 

L'actualité de Sarkis reprendra en septembre sur les 
chapeaux de roues : «Nous mettons en place les 
enregistrements de Générations ! pour fin septembre, 
et en parallèle, je répète et joue mon One Man 
Show pour préparer une grosse date sur Genève» . 
En effet, Sarkis attend un public arménien nombreux 
le 10 octobre 2014 lors d'une représentation 
exceptionnelle à la Salle des Fêtes de Thônex. 
Toutes les infos de son actualité sont indiquées sur 
son site Internet www.sarkis .ch . 
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rantl'e9'ns unu99't. 
PctCltn~9'1.. ~U3 t. 

snera. :iul'nt~" q.utUL.StiUt. 
fàm.[üwu fàtflqtibwù 

YW[lq Lfo Wll.Pt'ILflÙDfl hPflbL rdnL11rtinJ wnw2hù 
Pctz4nLhtiu 4o Jtizbù Snrio. Uw:PtiJt Utti .Q11trttt11ti 
(1894-1952) wùnLùO, n11 pctz4wqtimnL13tJLù nLuwùwb 
t11 1921-hù q.b11uwutinJ nLtiqL4nLfl4 rwriwro: Snrio. 
Uw:PtiJt 4w11bth t wnw2tiu 13nL11r Pctz4nLht'lù hwuw11bt, 
pwJg nl rdnL11rtinJ wnw2tiu pdz4nLhtiu: UJri. mtimri.nutiu 
L{WflcJWÙWÙWJ ti11ut 2WU1 WLblti 4wùnLtu, 1903 
13nLw4wùtJù Snrio. Jw11nLhti Ub11nlj_pt q.wLwt6bwùo: 

UJu LJ.b112tiuo bùwb t 1877-tiu PtiLiowutiw (Umw­
Ltiwqw11): ~WJflO' Snrio. Ub11nLJ.pt q.WLW[ébwù, 1875-tiù 
wLWflLnWù t 'îlnuionuti pctz4w4wu 9>wrtiLLiàtù: UJri 
13nLw4wùtù LfhùlbL 1915 bwnWJWÙ t UmwLtiwqwriti bL 
'îlwrimtiqw4ti Lft2: 

q.W[nlj_ JwrinLhh q.WLW[ObwùtJ, 1898-tJù 4'WLW[lU1t 
PtJL13wùtJnJ ULfbfltJ4bwù Urw4wùg Qn[tao bL 
Pdz4nLiàt'ILù nLLiwùbtnL hwuwri 4o 11114nLti ::>tirw4nJti 
r[hlJnj hWUW[UWflWÙ[!, nLf14t 1903 U1W[1Lnj 2f12W­
ÙWLWflU1Ùbf1nL gwù4tJù Lft2 tJfl WÙnLÙ[! Ù2nLWÙ t 
«CfWLW[ébwù Jw11mhti, pdz4nLhti, UmwLtiwqwrio, 
fdnLf1rtiw» àbLnlj_: JwrrnLhti QwLwt6bwù pdz4wqti­
mw4wù lll4f1ngo WLWflU1blt mwriti uo bmr 4o 
lJ.briwri.wnùwJ bri411f1, pwjg 40 hw114w1111nLti nrillltu 
oqùw4wù horio Lfom wztuwmht, nrnLJ.hbmbL UL4-
mtJqhwLfhm P.-ti ornY. w11qtJ[nLwb t11 4tJùbf1nLù 
Pctz4nL13tJLù oùb[[!: Uù utiwctwuwùw4 lj_WflWÙ t 
Uub11114bwù c+nttati 4bùuwpwùnLiobwù nLunLgtilti 
L4W2U10Ù: 

U. U2tuwrhwuw11mh orbflnLù QwLwt6bwù w2tunLcto-
11tù Lfwuùw4gwb t Lfw1111wuti11w4wù 4wqLfw4bflL4nL­
iàl1Lùùbf1nL oqùnL13bwù m tuuwurti bwnwJnL13tJLù­
ùb11mu: PhLiowutinJ Uub11114bwù q.nttatiu 1921-tiu 
U4tiLmwr Ltintuwri.JlnLbtnY. wù WL mbriwLtintunLwb t 
ru13WÙL4nL[ bL U1Wf1J1Wpwùnqabwù, 4bùuwqtJmm13-
bwù ùuwù ùtJLiàbfl flWUWLWÙflb[m Linri.rtiù «Snf!io. 
c+wLW[» wùnLùnlj_ pdz4nLfàl1Lù 011wb t U4tiLLnWf111 Lft2: 

Snf!fà· JwflnLhti QwLWLébwù 30 3nLùtiu 1969-tiù 
tlwhwgwL U4hLU1Wflti t.It2, uwrutiuo hnri.tiu 
JWùàùnLbgwL 9>tritiql1Lll.h ~WJ Pnri.nf!w4wùwg 
qbribqLfwùwLnnLùO: 

Snrfà. JwrinLhti c+wLwt6bwuti tilllllltu 4bùuwqrinL­
f'àl1LùO, 2hriht.Itiù JWJU1ÙnL[àtJLÙÙ W[ 40 L4Wrimtiu utiribtti 
pwf1b4wlfh uo' <::t11t:P tiort11ti: UwhnLwù mwribttJgtJù 
wniotiL 2tiritiuo WJ9btbtm qwri.wLtiwriu Wl tiur Jriwgwb 
t11 bL hlllL4tU wutù LnWflti, WJU mwriti bLU Lfbùr bri-
4mru 30 3nLùtiu t::J114m2wp10ti ori wJgb[bgtJur 2tiritiuo 
bL wriotorllbfl uriLfll2bgtJur tiri hnqLnJù tuwriwrinLfàbwù 
hwuw11: 

Ubfl 4wribtirnY. Snrfà. JwrinLhhù w11ctwuti tri LfwLftnJ 
qn11btilubrinL, qtJmùw4wùbrinL, hnqbLnriw4wùubrinL bL 
hwLfwJùrwJtill ùbf14WJwgnLghlllbJ1nL Lfwuùw4gnLfà­
bwLfp Jti2wmw4nLb[nL: rdtbL wùgbw[ mwriti U. <Dri411l 
WUUWf'àbritoti Lft2 W[ hriwmwriw4nLWÙ tri WJU tlwutiù, 
PWJ9 WL4Wf11ft'ILù LfùwgtJù Snrfà. QwLwt6bwùti hw­
Lwùw4wù wqqw4wùubrio qmùb[nL Lfbri 2wùrbrio, 
t'1ùll4tu ùwbL wùtuùwu LJ.ti6w4ti Lft2 qmùnrnri 
2ti11Lf wJ:2WflQ ùn11nqbtnL ùwutiù WL tuouw4tig ùo lbùr 
411gwb qmùbt: UJu mnribriù WL 40 qribur Lfti qnLgt nrin2 

L'ambassade de Suisse en 
Arménie et la Fondation Luys se 
réunissent pour la promotion de 

l'excellence en éducation 

Le savoir est un facteur important qui contribue au 
développement économique, social et culturel de 
l'économie du 21e siècle. En 2012, !'Ambassade de 
Suisse et la Fondation Luys ont établi un partenariat 
dans le cadre du Programme de bourses d'études du 
gouvernement suisse. 

A l'occasion de cette collaboration, une conférence de 
presse a eu lieu le 11 juin à Hyatt Place, Erevan, avec la 
participation de l'ambassadeur de Suisse en Arménie 
Son Excellence Lucas Gasser, la directrice exécutive d~ 
la Fondation Luys en charge de l'éducation, Jacqueline 
Karaaslanian et la responsable des relations avec le 
public, le gouvernement et les sponsors de la Fondation 
Luys, Elina Markaryan. 

L'Ambassadeur a présenté la bourse d'excellence du 
gouvernement suisse pour l'année scolaire 2014-15 à 
Samvel Hovakimyan, jeune chercheur arménien 
exceptionnel qui continuera ses recherches en géologie 
en Suisse poursuivant ses études postdoctorales sur 
l'analyse de la formation de dépôts minéraux dans la 
région de Syunik en Arménie. S'exprimant sur la 
manière dont sa recherche pourrait être utilisée dans la 
pratique, Samvel a dit: «Mes résultats proactives 
permettront aux entreprises minières de développer 
leurs systèmes cadre et de les orienter vers de 
nouveaux projets potentiels d'exploration minière." 

L'Ambassadeur a annoncé un nouveau concours pour la 
première fois: le prix Dimitri Mirimanoff en 
mathématiques appliquées, une bourse qui sera 
destinée aux élèves du secondaire et des universités 
d'Arménie qui présentent les meilleurs projets de 
modélisation mathématique permettant de résoudre les 
problèmes du monde réel. 

Karaaslanian a parlé de l'excellence et de la 
collaboration en tant que valeurs importantes à 
inculquer à la jeunesse d'Arménie, et a remercié 
l'ambassade de Suisse pour son partenariat en faveur 
de l'excellence. En tant que leader avant-gardiste ayant 
en permanence l'avenir de l'Arménie à l'esprit, 
Karaaslanian cherche à obtenir des collaborations 
productives et à augmenter le nombre de chercheurs 
arméniens dans les centres d'excellence à travers le 
monde. En élargissant cette collaboration importante 
avec !'Ambassade de Suisse, la Fondation Luys a 
ouvert une autre voie pour relier la diaspora scientifique 
à l'Arménie. 

Pour plus d'informations sur la mission de la Fondation 
Luys et sa collaboration avec le Programme de bourses 
du gouvernement suisse , visitez le site www.Luys.am . 

Source: Armenian Weekly 
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